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Son Altesse Sheikh Hamad Bin Khalifa AI-THANI,Emir de
l'Etat du Qatar,

Excellences, Mesdames et Messieurs les Chefs d'Etat et de
Gouvernement,

M. Ie Secretaire general des Nations Unies,

M. Ie President de I'Assemblee generale,

Chers Collegues,

Mesdames et Messieurs,

Je voudrais tout d'abord transmettre a Son Altesse

Sheikh Hamad Bin Khalifa Al-THANI, Emir du Qatar, les

salutations cordiales et fraternelles de Son Excellence Maitre

Abdoulaye Wade, President de la Republique du Senegal qui,

n'eussent ete de serieuses contraintes de calendrier, aurait

personnellement pris part a cette importante rencontre, qUI
intervient a un moment crucial dans la marche du monde.

Qu'il me soit egalement permis d'exprimer ici la profonde

gratitude de la delegation du Senegal aux: Autorites de l'Etat

du Qatar, qui ont bien voulu accueillir cette conference,

preuve de l'interet tout particulier que ce grand pays attache

aux relations de cooperation et de solidarite entre les Peuples

du monde.



Ma delegation remerCle aussi vivement Ie Gouvernement

et Ie Peuple qatari, pour l'accueil chaleureux et fraternel, et les

delicates marques d'attention dont elle est l'objet depuis son

arrivee dans cette belle et magnifique ville de Doha.

Je voudrais saluer, en outre, Ie Secretaire general, ainsi

que Ie President de l'Assemblee generale, et leur rendre

hommage pour les efforts deployes en vue du succes de cette

Conference.

Enfin, Ie Senegal exprime sa profonde sympathie au

Gouvernement et au peuple de l'Inde, ainsi qu'aux autres pays

ayant enregistre des victimes, lors des actes odieux de

terrorisme qui ont frappe la ville de Mumbai. Mon pays les

condamne fermement.

Excellences, Mesdames et Messieurs,

Nous voici a nouveau reunis, SIX (06) annees apres la

Conference de Monterrey, pour evaluer I'etat de la mise en

reuvre des engagements qui ont ete pris par la Communaute

internationale pour lutter, de maniere efficace et

determinante, contre la pauvrete et soulager les populations

du monde des souffrances quotidiennes qui en decoulent.



La presente rencontre devrait nous permettre de prendre

la pleine mesure des nombreux obstacles qui se dressent sur

notre chemin et de reorienter, de maniere appropriee, nos

actions a l'avenir.

Dne telle demarche s'avere necessaire, au vu des

resultats mitiges auxquels nous sommes arrives a ml-

parcours, comme nous Ie confirme d'ailleurs Ie rapport du

Secretaire general, sur « les faits recents concernant Ie

financement du developpement et la mise en muvre du

Consensus de Monterrey», lequel met en evidence des

progres importants restant a etre accomplis dans les

domaines pertinents.

Le consensus de Monterrey, auquel nous reaffirmons

notre totaIe adhesion, etait comme premonitoire au contexte

auquel nous sommes aujourd'hui confrontes.

A Monterrey, la situation catastrophique vecue par pres

du tiers de l'humanite avait amene les dirigeants des pays

developpes a decider de l'augmentation substantielle de l'Aide
Publique au Developpement (APD).



A ce jour, Ie volume consacre a l'APDdans les budgets de
ces pays developpes a considerablement baisse, malgre Ie

contexte socio-economique global de plus en plus precaire.

Cette baisse des flux financiers decoule mOlns d'une

rarefaction des ressources que d'une volonte deliberee, si l'on

constate aujourd 'hui les financements astronomiques

mobilisees par les pays riches pour soutenir leurs institutions

bancaires et financieres, pendant que des millions de

personnes sont, chaque jour, victimes de privations multiples.

A cela, s'ajoute Ie spectre d'une reduction encore plus

drastique de l'Aide, que fait planer la crise financiere actuelle

car, comme nous Ie constatons, ce sont les pays qui tirent la

locomotive economique du monde qui en sont Ies plus

affectes.

Tout cela, pour dire que Ie contexte difficile de crise

financiere que traverse Ie monde ne doit, en aucun cas,

nous servir de pretexte pour se detourner de nos objectifs

d'hier, qui constituent, a plusieurs egards, les seuls

garants de la stabilite economique et sociale du monde.

Bien au contraire, cette situation doit appeler de notre

part une volonte politique sans equivoque de reIever Ie defi de



la croissance durable, par des voies et moyens plus adequats,

n'occultant aucune piste, notamment celIe de la reflexion sur

les financements innovants et surtout l'efficacite de l'Aide.

Ces financements innovants, dont i1 me plait de citer,

entre autres, Ie Fonds de Solidarite Numerique (FSN), la Taxe

sur les billets d'avion, la Facilite de Financement

Internationale (FFI), s'imposent a l'heure actuelle comme

complements a l'Aide traditionnelle et doivent servir a des
investissements innovants, orientes vers des secteurs qui sont

cruciaux pour Ie developpement.

Comme a eu a Ie souligner Ie Chef de l'Etat du Senegal,
Son Excellence Maitre Abdoulaye WADE,lors du « Colloque

international d'Experts sur l'acceleration des deboursements

de l'Aide et son efficacite )),tenu a Dakar, les 28 et 29 octobre
2008, ((la communaute internationale doit reconnaitre et

soutenir les efforts de developpement de nos pays et faire

confiance a nos gouvernements, en honorant ses

engagements anterieurs et en allouant des ressources

supplementaires avec Ie minimum de conditionnalites,

mobilisables dans les delais requis et investis dans les

infrastructures socio-economiques necessaires a I'atteinte

des OMD».



Monsieur Ie President,

Les crIses energetique et alimentaire, qui ont frappe au

cours des mois ecoules tous les pays du monde, aussi bien

riches que pauvres, montrent a quel point Ie destin de

l'humanite est unique.

Le monde meilleur auquel nous aspIrons nous engage,

par consequent, a plus de perseverance dans la poursuite de
nos ideaux, a plus de generosite dans la solidarite et a plus
d'imagination dans l'action.

C'est dans cet exercice que s'est engage Ie Senegal, au

cours des six annees passees, en traduisant, en actes

concrets, les buts et objectifs du Consensus de Monterrey.

Ces performances se sont inscrites dans la poursuite des

efforts de lutte contre la pauvrete par la mise en reuvre de la

strategie de lutte contre la pauvrete, ainsi que dans Ie

contexte d'eligibilite de mon pays a l'initiative PPTE.



II convient d'ailleurs de souligner que les allegements de

la dette obtenus par Ie Senegal, dans Ie cadre de cette

initiative, nous ont permis de relever substantiellement Ie

volume de nos ressources consacrees a l'education et a la
sante, secteurs pour lesquels Ie mon pays consacre 50% de

son budget, ce qui Ie place en bonne position dans la

realisation des OMD.

Parallelement a ces efforts, Ie Senegal s'est resolument
engage dans la promotion d'un secteur prive national et

international, a travers la mise en reuvre de reformes

rigoureuses dans l'environnement des Affaires. L'acceleration

de celles-ci nous vaut d'etre classe premier pays reformateur

en Afrique, par Ie Rapport Doing Business de la Banque

mondiale.

La mIse en place d'un dispositif de promotion des

investissements, par la creation de structures comme

l'Agence pour la Promotion de l'lnvestissement et des

Grands Travaux, du Conseil Presidentiel de

l'lnvestissement, de l'Agence de Developpement et

d'Encadrement des PME et de l'Agence senegalaise de

Promotion des Exportations, obeit a cette volonte de mon
pays et de son Chef, d'inscrire son action dans une

dynamique de croissance acceleree, sur la periode 2006 -

2015, avec un objectif d'au moins 7% de taux de croissance.



L'engagement de mon pays a favoriser les conditions
d'une relance de la croissance economique s'est accompagne

d'un vaste programme de reformes agricoles, dont l'objectif est

d'assurer une autosuffisance alimentaire et de reduire

sensiblement notre dependance a l'importation de produits
alimentaires. A ce propos, les resultats atteints dans la

realisation du projet de la ((Grande Offensive agricole pour la

nourriture et l'abondance », lance par Ie Chef de l'Etat, nous

montrent que Ie Senegal est en bonne voie.

Monsieur Ie President,

Ces efforts . importants

performances plus fortes, si

consequent etait au rendez-vous.

auraient engendre des

un appUl international

C'est vous dire que malgre leur ampleur, les defis a la
realisation du developpement, notamment en Afrique, restent

surmontables, avec une reelle volonte politique, soutenue au

niveau international par des mesures concretes, dans Ie sens

du reequilibrage des echanges commerciaux, du reglement

global et durable de la crise de l'endettement, du relevement

de l'Aide publique au developpement et, plus important, d'un

afflux massif de capitaux prives et d'investissements etrangers

directs.



En offrant donc aux pays en developpement des

perspectives reelles de se joindre au reseau de prosperite et

d'opportunites du monde developpe, il est possible de

conceVOlr, pour notre planete, un futur heureux, ou

cooperation internationale sera synonyme de paix et de

developpement, au benefice de I'Humanite tout entiere.

Mais pour y arnver, il importe, des a present, de nous
atteler a une veritable refonte de la gouvernance mondiale et
de l'architecture financiere internationale car celle heritee de

Bretton Woods n'est plus en phase avec les realites du monde

actuel.


